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tons les biens les plus précieux et les plus salutaires dans le 
Seigneur. A vous, Vénérable Frère, et à tous les fidèles de 
votre diocèse, Nous accordons, dans l'effusion de notre cœur, 
la Bénédiction Apostolique.

Des palais du Vatican, le 20 mars 1911.
PIE X, PAPE.

A Notre Vénérable Frère Paul Bruchési,
Archevêque de Montréal.

UNE AUDIENCE CHEZ RIE X

B
E 20 mars dernier, au lendemain de la fête de saint 

Joseph, quatre Canadiens étaient admis en audience 
auprès de Sa Sainteté le pape Pie X . C ’était M. le 

chanoine Cousineau, du chapitre de la cathédrale de Montréal, 
et ses deux compagnons de voyage, M. le chanoine Jasmin, su
périeur de Sainte-Thérèse, et M. Gervais Cousineau, de Saint- 
Laurent, frère du chanoine, auxquels s’était joint M. l'abbé 
Paul Bruchési, neveu de Mgr l’archevêque, étudiant à Rome. 
Une lettre de notre confrère, M. le chanoine Cousineau, nous 
permet de donner à nos lecteurs le détail de cette entrevue, au 
coure de laquelle le Pape a daigné dire de bonnes et belles 
choses de notre Congrès récent et de notre esprit de foi. Com
me on le verra dans l’extrait que nous publions de sa lettre, 
M. le chanoine avait l’honneur die porter au Saint-Père l’of
frande annuelle du Denier de Saint-Pierre. Pie X, le jour 
même, a voulu écrire de sa propre main une fort belle lettre 
de remerciements, que nous avons la joie de publier en tête de 
cette livraison, avec texte latin et traduction.

"Convoqués pour 10.30 heures—écrit M. le chanoine—deux 
minutes plus tard, nous étions dans les appartements du Saint- 
Père. Sa Sainteté, après la fête de saint Joseph (son patron) 
et le repos du dimanche parait en parfaite santé. Sa figure 
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